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Chers adhérents, chers amis lecteurs,
 
Je cherche et je ne trouve pas, par quelle belle parole,  je pourrais commencer 
cet éditorial...
Alors je vous invite à rechercher  la phrase qui vous porte, qui vous accompagne, 
pour que, riche de cette parole, cette lettre  vous imprègne aussi d’un peu plus 
d’espoir .
Nous essayons, et vous essayez avec nous, d'apporter une petite pierre à l'édifice 
de la solidarité.
            
Vous trouverez, dans la lettre, des nouvelles des missions et de l'association HWW.
Vous réfléchirez sur notre alimentation.
Vous partagerez le congrès d'homéopathie qui s'est déroulé à Skoura, région du 
sud marocain où nous avons organisé une dizaine de formations d'homéopathie 
et d'agro-homéopathie.
Vous  enrichirez votre connaissance de 2 nouveaux remèdes homéopathiques, 
l'un très connu et l'autre qui présente un grand intérêt à être connu et vous 
enrichirez aussi votre savoir sur le magnésium.
Vous découvrirez la création d'un fond de dotation, auquel participe HSF-France, 
pour la recherche et pour l’usage de plantes africaines.
Enfin, vous lirez, avec l'émotion que suscite actuellement le sort des réfugiés, une 
critique du film Hope.

Je vous remercie de l'attention avec laquelle vous lirez notre lettre et  je vous 
souhaite à tous de grands moments de bonheur et de partage pour ces fêtes qui 
approchent.
                                                               					   
• Dr Martine Durand-Jullien 

ÉDITORIAL 
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Sur les traces d’Hahnemann, fondateur de l’Homéopathie lui-même disciple d’Hip-
pocrate, nous HSF-France dont l’objectif est d’ « Ouvrir à tous l’accès aux soins » 
nous ne sommes pas indifférents à ces médicaments que sont les aliments…mais 
pas n’importe lesquels !
Fin septembre 2015, au village d’Emmaüs-LESCAR-PAU, lieu assez exceptionnel 
et dont l’abbé  Pierre doit être fier, s’est tenu un rassemblement de plus de 250 
participants agricultrices, agriculteurs et paysans  pour la plupart,  venus des cinq 
continents  et de plus de 30 pays différents ; ils sont venus pour exprimer leur indi-
gnation devant l’interdiction faites aux paysans du monde entier de conserver et 
reproduire leurs propres semences, et leur volonté d’être solidaires  dans ce combat 
pour la souveraineté  alimentaire , le désir de se nourrir bien pour être en bonne 
santé. 

« QUE 
TON ALIMENT 
SOIT TON 
MÉDICAMENT » 
…Énonçait Hippocrate 
450 ans avant JC mangue et avocats
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Au cours des différents forums qui se sont déroulés pendant 4 jours, j’ai été parti-
culièrement frappée par l’intervention de Souan, marocaine, agricultrice et apicul-
trice qui travaille avec Terre et Humanisme dans son pays; voici quelques uns de ses 
propos « Des praticiens de santé venus d’Europe le plus souvent, nous disent main-
tenant que les quatre fléaux qui nous abiment la santé sont les 4 blancs dont il nous 
faut nous défaire absolument à savoir : le lait, le sel , le sucre et la farine  ! Je vou-
drais dire que, dans le Rif où j’habite a été construit le plus énorme barrage qui 
puisse exister après celui d’Assouan ; le bétonnage réalisée sur des kilomètres a 
chassé tous les jardins nourriciers de la région, et a fait perdre beaucoup de la Bio-
diversité de chez nous ; et curieuse coïncidence,  les taux de cancers vont crois-
sants dans nos régions où il y a le plus d’utilisation de produits industriels pour 
s’alimenter ! Cela, le dit-on ? Allons-nous devenir des esclaves inconditionnels de 
l’agro business ? Accepter sans rien dire une nourriture standardisée qui nous em-
poisonne ? Dévoilons les vraies causes de nos malheurs avant d’accuser le lait de 
nos brebis de montagne, la farine issue de nos semences paysannes ! Dans tous 
les villages maintenant le  commerce le plus lucratif est celui de la pharmacie qui a 
remplacé l’épicerie ; les corps sont  de moins en moins vigoureux sans doute ! Quels 
humains sommes nous devenus pour nous nourrir de médicaments chimiques ?  Si 
nous sommes (un peu) ce que nous mangeons, voulons-nous être des pharmacies 
ambulantes ? Les trois coopératives de femmes que nous avons créées près de 
chez moi dans le Rif permettent actuellement  de retrouver l’autonomie alimentaire 
en revenant aux cultures locales abandonnées au profit de cultures uniformisée 
remplies d’intrants et de substances chimiques toxiques »
Très émue par autant de convictions –mal acceptées d’une femme au Maroc, je l’ai 
su ensuite – j’ai rencontré Souan et lui ai parlé de l’Homéopathie une médecine non 
polluante et respectueuse de l’environnement ; elle en connaissait d’ailleurs le nom, 
elle est prête à la découvrir davantage et à la faire découvrir à son réseau de 
femmes. Elle a pu aussi rencontrer Yvan un ami ingénieur et enseignant à la Facul-
té de Toulouse, qui a travaillé plus de 10 ans au Maroc et a mis au point un four « 
spécial femme marocaine », afin que celles-ci cessent de porter quotidiennement 
sur leur dos 45 kg de bois, petit four non polluant qui fonctionne au gaz (le gaz est 
subventionné à 70% au Maroc) ;
Riche rencontre et prometteuse d’un avenir pour l’Homéopathie au Maroc en sui-
vant ce qui a déjà été fait dans ce pays et se poursuit avec HSF • Christine Arnoux
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→ MAROC  
Responsable Isabelle Rossi,
oulad Amira, Skoura

Les missions à Skoura ont été mises 
en stand-by au printemps, toutes 
les énergies étant mobilisées pour 
le congrès international du mois de 
juin. Comme vous pouvez le lire par 
ailleurs, ce dernier a été une grande 
réussite.

DERNIÈRES NOUVELLES 
DES MISSIONS
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Mais revenons à nos missions, les 
stages d’agro-homéopathies se 
poursuivent. La dernière mission 
du mois de février a réuni des 
agriculteurs marocains et des 
ingénieurs agronomes français allant 
de l’étudiante d’Agro-Paris-Tech à 
l’ingénieur retraité en passant par 
un moine-ingénieur de l’abbaye 
de Maylis …… Comme vous 
pouvez l’imaginer, il en est ressorti 
une émulation formidable et tous 
contribuent à faire avancer les 
recherches en agro-homéopathie.
A l’heure où vous lirez ces lignes 
une nouvelle semaine agro-homéo 
rassemblera des techniciens 
agronomes d’Ouarzazate et des 
agriculteurs de Skoura. Les sages-
femmes bénéficieront du troisième 
stage homéo. Nous pourrons vous 
dire, alors s’il y a des retombées 
positives du congrès….
L’homéopathie familiale : des 
premières promotions sont issues 
nos deux meilleurs formateurs 
marocains, les très actifs Aziz 
Yaacoubi et Machour Marsak. 
Souhaitons en remarquer d’aussi 
bons dans les prochaines missions…

→ BENIN  
Responsable, Dr Frédéric Rérolle
Formations
HSF-Bénin assume la formation en 
homéopathie des soignants béninois 
qui le désirent. Cette formation 
se déroule en plusieurs sessions 
annuelles pendant 3 ans. Chaque 
année à l’automnes, HSF-France est 
invité à participer à une session de 

formation.
Une récente mission s’est déroulée 
du 23 octobre au 1° novembre. Les 
docteurs Amélie Daniel et Francis 
Nicolas se sont rendus à Cotonou 
et Porto-Novo pour participer à la 
formation en homéopathie organisée 
par HSF-Bénin.  

À son retour Francis Nicolas 
nous déclarait « Il est difficile de 
transmettre toute la richesse du 
vécu de cette mission, richesse 
reçue  grâce aux qualités humaines 
de toutes les personnes que nous 
avons rencontrées ….. Merci 
encore à chacun et notamment au 
Dr Clotilde Capochichi, présidente 
d’HSF Bénin et tous les membres 
actifs d’HSF Bénin, au Père Ephrem 
Djibode, responsable de Caritas 
pour l’Archidiocèse de Cotonou et 
les personnes qui contribuent au 
Projet PEPAB
(Soutien aux familles ayant 
des enfants malnutris), à Mr 
Salami  Moumouni, Président de 
FINAGNON, association locale 
de développement pour Abomey 
Calavi, à la Sœur Pauline du Centre 
d’accueil  Anouarite d’Abomey 
Calavi. »
Nos deux formateurs, Amélie et 
Francis, ont participé à différents 
cours et consultations pédagogiques 
dispensés auprès de élèves en 
formation à l’homéopathie. Ils 
ont aussi assuré deux sessions 
de Formation Médicale Continue 
en Homéopathie (FMCH) qui 
s’adressent aux homéopathes 
confirmés :
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- Une première  FMCH à la Clinique 
Louis Pasteur de Porto Novo sur l’ 
apport de l’homéopathie dans les 
maladies métaboliques assuré par le 
Dr Francis Nicolas
- Une deuxième FMCH présenté 
par le Dr Amélie Daniel et  le 
Dr Clotilde Capochichi. Travail 
sur les isothérapies – puis sur l’ 
homéopathie vétérinaire.
Par ailleurs, Amélie et Francis ont 
participé au jury, sous la présidence 
du Dr Gisèle Egoulnety, pour la 
soutenance du mémoire de 3 sages 
femmes ayant effectué un cursus 
de 3 ans d’étude d’homéopathie. ( 
Mme Diana Saizonou – Mme Clotilde 
Dossou-Yovo,  Mme Elisabeth 
Godonou Sanya).
Enfin ils ont rencontré différents 
partenaires dans le cadre de nos 
coopérations, en particulier avec 
l’Archidiocèse de Cotonou et une 
association de soutien aux familles 
d’enfants malnutris et Jeanne AFFO.

Projet d’un laboratoire 
homéopathique.
Il est devenu très difficile, dans une 
grande partie de l’Afrique de l’ouest 
et en particulier au Bénin, de trouver 
des remèdes homéopathiques. En 
effet le principal fabricant français 
refuse depuis quelques années 
d’honorer les commandes des 
pharmacies béninoises…
Pour résoudre cette difficulté 
d’approvisionnement en médicaments 
homéopathiques, HSF-France et 
HSF-Bénin ont décidé d’installer au 
Bénin une unité de fabrication de 
remèdes homéopathiques. 

C’est donc un grand projet qui est en 
route ! 
Un contrat de gestion de cette unité 
entre des membres d’HSF-Bénin est 
en cours d’élaboration. Les locaux 
sont trouvés. Le devis auprès du 
fournisseur de matériel de laboratoire 
est à peu près validé. Il s’élève à 15 
000 € hors transport. Les derniers 
détails sont en cours de règlements 
(douane, transport…). 
Donc nous avons grand espoir 
que le premier laboratoire 
homéopathique de l’Afrique de 
l’ouest soit en place en 2016.

Nord Bénin
Les secouristes de Boukombé 
et alentours vont bénéficier fin 
novembre d’une formation et 
supervision en homéopathie par 
Christe Zucher d’HSF-Hollande.

→ BURKINA FASO 
Responsable, Dr Christine 
Arnoux
Malgré les derniers évènements qui 
en font un pays très mouvementé 
actuellement, il semblerait que le 
calme soit revenu : mais est-ce en 
apparence seulement ?

REO : Françoise Coste nous envoie 
quelques nouvelle de Réo et des 
enfants de l’orphelinat, structure 
tolérée vue les services qu’elle 
rend à la population sous l’angle 
social, mais toujours en attente d’un 
déménagement et de la rencontre 
d’une autre association pour la 
soutenir financièrement et qui, dans le 
long terme en aurait la responsabilité 
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; « On piétine… » quant à l’avenir 
de l’orphelinat qui doit assurer 
sa pérennité ?!!! Les parrainages 
assurent la "Case santé" avec en plus 
le don si précieux d'HSF-France....
tandis que les finances de l'orphelinat 
s'amenuisent....
ET les enfants ?  « Tous les enfants 
vont bien, à la CASE,  3 enfants 
sont repartis en famille ce qui donne 
la place pour 3 prochains enfants 
orphelins.
Le rendez vous de tous ceux de la 
CASE Santé  pour la rentrée s’est 
bien passé....avec un repas commun 
pour tous (enfants, personnel, 
groupement Moringa etc...), un bon riz 
gras aux feuilles de moringa, bissap 
en boisson pour les enfants …et un 
fût de 100 litres de dolo pour les 
adultes....
Le tout accompagné pour chacun d’un 
pochon de vêtements reçus des colis 
de Charente....puis, distribution de 
livres et jouets ... Ces retrouvailles sont 
toujours un moment très joyeux et 
convivial qui ne donnent pas envie de 
laisser tomber tout ça ; si je persiste à 
trouver une solution, c’est pour ne pas 
mettre 10 personnes au chômage !!!! 
Qui en plus, devraient être
indemnisées....voilà comment des 
actions humanitaires qui ne survivent 
qu’avec des dons se retrouvent être 
des entreprises… comme celles de 
chez nous…comme si les « donateurs 
» avaient un  bénéfice quelconque  là-
dessus ! AVEC L'AIDE DE CHACUN 
de nous, vos idées, vos initiatives 
seraient les bienvenues.... »                          
                                                                                                               
…  de OUAGADOUGOU , capitale 

du Burkina Faso  arrivent de 
très bonnes nouvelles pour 
l’Homéopathie…
Suite aux enseignements prodigués 
par HSF-France à Ouagadougou 
depuis presque 10 ans, plusieurs 
promotions d’homéopathes sont 
sorties avec l’attestation délivrée 
par HSF-France. Certains de ces 
enseignés sont très convaincus des 
bienfaits de cette médecine et de la 
nécessité de la faire avancer dans 
ce pays. Une très bonne nouvelle 
nous est parvenue : le professeur 
Maïmouna Ouattara professeur 
agrégée et enseignante  ORL à la 
Faculté de Ouaga nous demande 
de venir l’aider à organiser et 
accompagner un enseignement de 
l’homéopathie  pour les médecins  en 
formation de spécialisation  ORL, 
ceci dans le cadre de l’Université. 
Notre mission étant de former des 
formateurs eux même enseigneront,  
mais ils désirent que  HSF-France 
soit à leurs côtés, conscients de la 
difficulté de pratiquer et d’enseigner 
l’homéopathie. Le Professeur Ouattara  
est soutenue dans cette initiative par 
le Doyen de la Faculté de Ouaga à 
qui elle a fait partager ses convictions, 
en montrant les résultats cliniques 
qu’elle a elle-même obtenus dans 
son service; ce qui l’avait beaucoup « 
épatée » ,dès le début de ses essais, 
c’est la rapidité d’action du remède 
CHINA pour stopper des épistaxis 
même très abondantes ! Trois petites 
granules répétées deux ou trois fois  
et c’était terminé ; Quelle facilité ! 
Quel faible coût ! Quelle innocuité 
! Cet évènement déclenchant 
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d’une passion est à souligner ; la 
persévérance a fait le reste. Bravo.

→ SÉNÉGAL   
Responsable, Dr Christiane Val-
let-Vallin
Grâce à la disponibilité de nos amis 
formateurs, les Drs Christine Arnoux 
et Jacques Durand, une mission 
va se dérouler au Sénégal courant 
Décembre 2015, sur deux volets et 
deux lieux différents.

MISSION DE FORMATION : Les 
sessions 4 et 5 / 5 du programme 
de formation à l’homéopathie, initié 
auprès des soignants et suspendu 
pendant environ une année, se 
tiendront à THIÈS les deux premiers 
week end de décembre. Plusieurs 
étudiants, parmi les sept personnes 
nous ayant confirmé leur présence, 
achèveront ainsi leur cursus de trois 
années.

MISSION EXPLORATOIRE : 
Prévue de longue date, nous l’avions 
déjà évoquée dans la lettre.  Nous 
la préparons activement depuis 
plusieurs mois, en lien avec une amie 
médecin, exerçant sur Avignon. Le 
Dr Habiba RihaneI est à l’origine de 
la fondation de l’AFSED (association 
franco sénégalaise d’échange et de 
développement.)
Cette mission sera réalisée durant la 
semaine entre les deux week end, à 

N’GAPAROU, village de pêcheurs 
au bord de l’Océan, au sud de Dakar 
et proche de Thiès, (moins d’une 
heure de trajet) à quelques kilomètres 
du nouvel aéroport international en 
construction. 
Les sessions éventuelles en 
perspective auraient lieu dans un 
centre animé par les référents locaux 
de l’AFSED, en contact étroit avec la 
population et avec un centre de santé 
tout proche. 
Nous souhaitons faire évoluer 
nos modes d’intervention afin de 
correspondre le plus possible aux 
besoins réels et aux possibilités 
des personnes intéressées par la 
médecine homéopathique ou les 
soins de santé primaire que permet 
l’homéopathie. Toujours dans le 
but de favoriser l’accès aux soins 
de manière très pratique et de 
rendre cette médecine toujours plus 
abordable par le plus grand nombre. 
C’est promis, dans la prochaine 
lettre vous aurez des nouvelles de 
ces missions et des propositions 
que nous aurons élaborées grâce à 
l’analyse sur le terrain de Christine 
et Jacques qui doivent rencontrer les 
différents acteurs concernés. 
Merci encore à chacune, chacun 
de vous, pour votre générosité, 
votre soutien bienveillant qui nous 
permettent de continuer et de nous 
adapter au mieux aux différentes  
réalités avec pertinence et simplicité. 
A bientôt ! 
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→ GUINÉE
Responsable, Dr Françoise 
Lamey
3 missions sont en place en Guinée 
pour le 2° semestre 2015.
Du 1°au 8 novembre  , une mission 
avec le Dr Jean Marie  Deschamps et 
Françoise Lamey pour la 2° session  
de formation d’un groupe d’étudiants 
en fin d’étude de Médecine.
Nous poursuivons nos efforts auprès 
du ministère de la Santé afin de 
faire reconnaître l’homéopathie par 
le gouvernement Guinéen. Cette 
reconnaissance permettra aux 
soignants formés  de prescrire dans la 
légalité.
Du 23 novembre au 5 décembre  
2015, Pierre Lentheric  et Paul  
Aubrée  reprennent la longue route 
qui mène de Conakry à Nzérékoré, 
saluons leur courage pour ce 
voyage de 24 heures dans un taxi 
peu confortable. Paul Aubrée va  
former les nouveaux formateurs 
en homéopathie, ces soignants qui 
ont réussi  leur mémoire  au mois 
de mai et qui seront bientôt aptes 
à enseigner en Guinée. HS-France 
se  réjouit  de leur succès. Pierre 
Lentheric continuera la formation des 
étudiants  qui entament leur  2°anné .
En Février 2016, Dominique Delbos 
et Noêlle Tournier  vont continuer la 
formation d’homéopathie familiale en 
Guinée Maritime située à 300 kms de 
Conakry, magnifique région  ou  une 
douzaine d’habitants  souhaitent  être 
formés à l’homéopathie afin de faire 
face à leur isolement  sanitaire.
En janvier prochain notre 

pharmacienne Francine Drieu 
accompagnée d’Aline Delrieu 
devrait sillonner  la Guinée afin  de 
mettre en place un enseignement 
pharmacologique et une diluthèque à 
Nzérékoré  et à Conakry. 
A l’issue de cet enseignement tout 
sera en place afin de permettre à 
nos amis guinéens une complète 
autonomie dans la discipline de 
l’homéopathie et HSF Guinée pourra 
accompagner  d’autres  candidats à la 
formation . 
Saluons le courage et la persévérance 
de nos étudiants ainsi que le 
dévouement de nos collègues 
homéopathes et  réjouissons  nous  
car  le résultat est au rendez-vous.
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C’est au retour d’un congrès 
d’agro-homéopathie à Maringa au 
Brésil, que  Catherine Mayer et 
Abdelaziz Yacoubi, envoyés par 
HSF-France, proposèrent dans 
leur enthousiasme d’organiser un 
congrès similaire au Maroc.
Organiser le premier congrès d’ho-

méopathie pour les trois règnes du vivant (Humains, Animaux et Plantes), qui plus 
est à Skoura, palmeraie du Sud marocain, était une gageur. Mais rien n’arrête Isa-
belle Rossi, présidente de l’APMH et trésorière d’HSF-France, associée à l’associa-
tion locale Albisher (association marocaine de développement et d'environnement 
de Skoura spécialisée dans le domaine de la formation apicole, présidée par Moha-
med Aglagane) et assistée de Catherine Mayer, homéopathe.
Ce fut extraordinaire de voir réunis dans cette palmeraie un si grand nombre de 
conférenciers d’une qualité exceptionnelle (bravo Cathy Mayer) venu des quatre 
coins du monde. Malheureusement seulement une petite centaine de personnes 
ont eu la chance d’assister au congrès venant de différents pays: Maroc, France, 
Suisse, Belgique, Afrique du Sud, Kenya, Tanzanie, Inde, Russie, Angleterre, Italie, 
Iles Canaries… IL est vrai que la conjoncture mondiale n’était pas favorable aux 
déplacements et nous avons souffert de la concurrence du congrès du HRI (Ho-
méopathy Research Institute) à Rome à la même date…Comme vous pourrez le 
constater dans le résumé ci-dessous, ce furent trois jours passionnants et très 
denses !

CONGRÈS 
INTERNATIONAL 
D’HOMÉOPATHIE 
de Skoura - 6-7-8 juin 2105 

xxxxxxxx
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La première matinée a été consacré aux intervenant locaux en agro-ho-
méopathie et le soin des ruches : Messieurs  Machour Marzak, Abdelaziz Ya-
coubi et madame Rajja Chbani.
Le défi actuel est de sauver les palmiers dattiers, principale ressource de l’oasis,  qui 
sont atteints du bayoud, un fusarium qui les décime. Plusieurs essais prometteurs 
nous sont présentés par Abdelaziz Yaacoubi, ingénieur agronome.
Machour Marzak traite la cochenille du figuier avec Syrphidia Larva 6DH,  il note 
aussi que le traitement d’un seul arbre : un amandier, par staphysagria, va traiter 
toute la parcelle pour plusieurs années…
Madame Rajaa Chbani, pharmacienne à Marrakech, nous fait partager sa grande 
expérience des isothérapiques (dilution homéopathique du vecteur de la maladie de 
la plante). La dilution la plus efficace d’après son expérience est la 9CH. Cette ac-
tion contre les ecto et endoparasites se fait ressentir sur plusieurs années après le 
traitement. Et pour stimuler la croissance de vos plantes vous pouvez utiliser une 
dilution de fumier(compost) en 60CH…

Ensuite les conférenciers étrangers nous ont présenté leur sujet 

• Mark Moodie, agronome anglais et initiateur du premier congrès d’agro-homéo-
pathie, a proposé une stratégie possible pour développer cette jeune discipline. Il a 
la grande générosité de mettre à la disposition de tous, une matière médicale ho-
méopathique en agriculture sur le site www.considera.org

• Enzo Nastati a parlé de ses recherches dans le projet EUREKA en Italie sur 
l’homéopathie dans les quatre règnes : homme, animaux, plantes et minéraux. Et 
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des possibilités de traitement des maladie et dépollution des sols avec une ap-
proche sophistiquée des différents espaces et échelles de temps… Un peu ésoté-
rique mais très intéressant. www.dimensione-eureka.it

• Patrice Rouchosse, vétérinaire en Ardèche nous a fait part de son expérience 
en homéopathie vétérinaire.

• Yves Maillé, médecin homéopathe à Aix en Provence a démontré l’intérêt d’Asa 
foetida pour la guérison de plaies sévères.

• Paul Aubré, médecin homéopathe de France a développé son opinion sur l’ag-
gravation  homéopathique.

• Navneet Bidani, homéopathe et psychologue pour enfant (Inde) nous fait part 
de ses différentes observations, à travers les différents type d’intelligence et leur 
corrélation avec un remède homéopathique : Intelligence linguistic, logical- mathé-
matical,  visual-spatial, musical, interpersonal, intrapersonnal, naturalist, kinesthé-
sic. Par exemple l’intelligence spatiale peut être appréhendée chez l’enfant dans 
son aptitude à dessiner : 
• Apis : ne finit pas son dessin
• Carcinosinum : dessin très précis, couleurs sombres
• Natrum Mur. : perfectionniste, déchire le coloriage s’il a dépassé car ne veut pas
      que l’on se moque.
• Phosphorus : préfère colorier que dessiner, utilise des couleurs vives.
			    
Elle nous présente un cas d’autisme guéri par silicea

• Nadia Des Courtis, psychiatrie homéopathe dans un hôpital suisse a décrit
une dépression sévère guérie par Phosphoricum Acidum.

• Farok MASTER, homéopathe à Bombay, spécialisé en cancérologie a exposé 
ses stratégies homéopathiques pour traiter le cancer : les stratégies seront diffé-
rentes selon que le patient ait subi la chirurgie, la chimiothérapie et /ou la radiothé-
rapie. Dans ce dernier cas on n’utilisera pas le remède constitutionnel car l’image 
de la pathologie domine le tableau. On utilisera des remèdes d’actions courtes en 
basse dilution et répété souvent…

• Aadik Chimtahanawala, cardiologue en Inde a parlé du champ d’application de 
l’homéopathie dans les maladies cardiaques : à notre époque les patients  pré-
sentent rarement une seule maladie comme du temps d’Hahnemann mais plusieurs 
pathologies complexes, multi-miasmatiques à cause du mode de vie, de l’alimenta-
tion, des addictions,  des allergies, des médicaments chimiques suppressifs, des 
vaccinations etc. Le Dr. Chimtahanawala nous à présenté plusieurs études démon-
trant l’efficacité de certains remèdes en cardiologie : Allium sativum en cas d’hyper-
cholestérolémie, Veratrum viride  versus Atenolol dans l’hypertension artérielle, 
Blatta orientalis actif sur un modèle animal d’asthme, Naja pour des sténoses de la 
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valve mitrale, des remèdes constitutionnels actifs dans des pathologies d’ischémie 
coronarienne, Nux vomica ou Latrodectus ou Graphites ou Cactus ou Aconitum au 
cours d’angioplastie…

• Jeremy Sherr, Tanzani nous a présenté son expérience magnifique sur l’ homéo-
pathie dans le traitement du SIDA en Afrique. Il nous a  rappelé l’approche du génie 
épidémique qui consiste à collecter tous les symptômes présents chez les patients 
atteints pour sélectionner les remèdes correspondants. Puis, pour chaque patient, 
on choisit, parmi ces remèdes sélectionnés, en fonction d’un symptôme particulier, 
le médicament homéopathique adapté.

• Mohamed Raffeeque, Kérala en Inde, nous a démontré à travers de nombreux 
cas clinique, que l’homéopathie ne se limite pas aux maladies chroniques ; elle est 
aussi efficace en aigüe et fait même des miracles en chirurgie. Que ce soit avant, 
pendant ou après une intervention chirurgicale, les médicaments homéopathiques 
se révèlent indispensable pour éviter certaines interventions ou complications post-
opératoires. 

• Nallidja Monclus, sage-femme à Monaco nous a présenté l’intérêt de l’homéo-
pathie dans sa pratique.

• Maria Olga Kokornaczy, biochimiste, Italie a démontré l’effet de l’homéopathie 
sur la cristallisation : la cristallisation sensible peut être employée afin d’analyser la 
qualité de la nourriture ainsi que pour tester l’efficacité des traitements homéopa-
thiques. Voir le site du GIRI.

• Dimitri Orlov physicien russe nous a fait part de l’intérêt pour l’ homéopathie, de 
ses recherches  sur la capture de photons provoquée, et la technologie de visuali-
sation par décharge gazeuse .

• Richard Pitt, homéopathe, Kenya : www.4kenya : nous a présenté l’école pour 
une médecine intégrée. Cette école enseigne les médecines complémentaires 
dont l’homéopathie. Il nous a présenté  ses résultats dans le traitement du SIDA…
Il nous a présente aussi le prooving du Manioc.

• Simone Fayeton, homéopathe, France aparlé de l’ aide au discernement pour le 
choix du remède homéopathique selon la méthode du docteur Masi.

Ces trois jours de congrès se terminent, comme il se doit, par une soirée berbère, 
au pied de la splendide Kasbah Amridil, autour d’un gigantesque méchoui, animé 
par un groupe folklorique de 20 musiciens et 20 danseuses. De nombreux congres-
sistes et intervenants se sont promis de revenir dans cette palmeraie luxuriante et 
accueillante. Un grand bravo pour l’organisation à Isabelle Rossi, Cathy Mayer, Ab-
delaziz Yaacoubi, Machour Marsak, Albisher et  l’équipe locale.
Nous ne pouvons que vous inciter à retrouver l’ensemble des conférences filmées 
sur une clé USB à commander pour 39 à : http://apmh.asso.fr/breves/view/91 
 • Dr Frédéric Rérolle
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 « A l’heure où les savoirs thérapeutiques 
traditionnels des pays du Sud sont de 
plus en plus menacés, il est urgent de les 
recenser pour les pérenniser, car ils 
constituent souvent le seul recours aux 
soins de santé » énonce Jean-Pierre Ni-
colas de « Jardin du Monde ». Celui-ci fut 
intervenant en 2008 à l’Assemblée géné-
rale d’HSF-France en Bretagne. Les doc-
teurs  Anne Marie et Pierre Tubery au 
Cameroun, Yvette Parès au Sénégal se 
sont attelés à cette tâche ; le travail scien-
tifique a été continué en France où ont eu 
lieu pendant des années consultations 
médicales d’une part, et soutien aux ma-
lades atteints de pathologies graves 
d’autre part. Les 30 ans  de SOLIDARITE 

ont été fêtés, mais les fervents admirateurs (et souvent bénéficiaires) de ces 30 
années de travail ont eu tout à coup la crainte de voir s’éteindre tout le travail d’une 
vie : celle des Tubery une vie militante autour de travaux de recherche, et implica-
tions dans la relation avec les africains, des malades, des oubliés de la vie. Ces 
personnes eurent d’abord le désir de créer une Fondation portant le nom de Pierre 
Tubery structure destinée à assurer ce devoir de mémoire ; proposition vite conver-
ti en FOND de DOTATION structure plus légère et surtout ne nécessitant  pas un 
trop gros apport financier  au départ. Le projet de Fond de Dotation Pierre Tubery 
est aujourd’hui en cours de création ; il est le fruit d’un an de travail qui a mobilisé 
de nombreux professionnels : scientifiques, médecins, gestionnaires, financiers et 
militants de l’association « Solidarité et Soutien aux malades » et est suivi par ail-
leurs par un juriste. HSF-France, par son Conseil d’Administration, a accepté de  
faire partie du collège des membres Fondateurs de ce FOND (par un apport 
de 1000 euros) dont les objectifs  convergent avec les siens ; Il s’agit de pérenniser 
une expérience exceptionnelle qui a mobilisée des gens exceptionnels ; les objec-
tifs énoncés dans les statuts sont les suivants                                                                                             
• 1) une mission scientifique notamment par les travaux réalisés par un comité 
scientifique sur les plantes issues de la pharmacopée africaine                                                                                                                                 
• 2) une mission de soutien aux populations africaines en  étroite   collaboration 
avec des hôpitaux,  des centres de santé communautaires situés dans diffé-
rents pays africains visant à la réappropriation de la mémoire et des connais-
sances des plantes médicinales africaines ;		                                                                          
• 3) Une mission de promotion en France et en Europe de la pharmacopée 
africaine.

CRÉATION 
D’UN FOND 
DE DOTATION 
Pierre Tubery                                                                                                                                           
pour le soutien 
à la recherche 
et au développement 
de la pharmacopée 
africaine
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Homéopathie autour du monde
Il y a une bonne et une mauvaise nou-
velle... La mauvaise nouvelle d'abord ! 
Les représentants d'HSF France,Suisse,Alle
magne,Hollande et Madagascar  se sont re-
trouvés pour leur réunion annuelle  à Mar-
seille. En amont Renata (HSF Suisse ) Mari-
nus( HSF Hollande) et Fred (HSF-France) 
ont fait un important travail pour redéfinir des 

statuts et analyser pourquoi HWW n'arrivait pas à mettre en place des projets com-
muns, et aussi pourquoi  l'association n'arrivait pas à devenir représentative. Finale-
ment cette réunion ressemblait beaucoup à celle que nous avions eu au Maroc, l'an 
dernier, et devant la répétition des obstacles et l'accouchement interminable des 
statuts,  une décision commune de mettre fin à cette association a été prise
MAIS  la bonne nouvelle est que personne ne s'est  résolu à abandonner le but 
essentiel pour lequel HWW a été crée. Ce but est d'échanger nos expériences de 
terrain dans les différents pays, d’attirer et rencontrer d'autres acteurs qui tra-
vaillent dans ce domaine de l'homéopathie humanitaire, d’augmenter la visibilité et 
la reconnaissance de l'homéopathie humanitaire. ALORS  une idée lumineuse a 
surgi, merci Frédéric, celle d'organiser un congrès sur la médecine homéopa-
thique humanitaire et d'appeler ce nouveau groupe de travail  H2O (homéopathie 
humanitaire organisation). C'est donc dans l'enthousiasme que nous annonçons 
ce congrès qui sera  peut être à Berlin en 2018.

QUELQUES 
NOUVELLES 
DE HWW 

Le 8 octobre 2015 a eu lieu une première réunion du « module-Afrique » du Fond 
de dotation : les participants  ont  déjà retenu plusieurs secteurs d’intervention 
parmi ceux qui s’étaient  présentés :
 L’Hôpital  traditionnel de Cotonou : appui au jardin botanique du centre Sayon de-
mande présentée par le Dr Gisèle Egounléty  de Homéopathes sans Frontières-
bénin ; Un centre de santé du Mali : soutien à une structure de soins infirmiers en 
valorisant les plantes traditionnelles (initiative d’une infirmière malienne qui a étudié 
France : Fatou) Soutien des initiatives d’expérimentation de la pharmacopée afri-
caine pour enrayer les grandes pandémies  qui affectent la population, et pouvoir 
proposer des phytomédicaments  à un prix abordable pour la population locale ; 
reprendre des évaluations au Cameroun mises en route à l’hôpital de Yaoundé , 
mais et qui ont du être interrompues.(décès du Chef de cet Hôpital qui s’était enga-
gé). L’existence de ce Fond pourra permettre à HSF-France de rediriger vers lui des 
projets qui lui sont adressés parce que  en rapport avec son éthique et la vision  
globale de la Santé qu’elle veut  concrétiser « ouvrir à tous l’accès aux soins », mais 
qui ne sont pas directement de l’Homéopathie • Christine Arnoux secrétaire 
d’HSF-France                                                                                                                     
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Asa fœtida est un remède que j’ai découvert il y a une trentaine d’année en 
lisant les « Drugs Pictures » de Margaret Tyler. Les situations aux quelles je 
me suis retrouvé confronté en clinique humaine m’ont toujours fait penser à la 
pathologie équine et ce n’est pas pour rien qu’on a appelé cette plante “l’herbe 
aux chevaux“.

Comme chacun sait, la jambe du cheval est en fait son pied avec beaucoup de 
tendons et peu de tissus mous pour faciliter la cicatrisation. 
Aujourd’hui encore, la guérison d’une fracture chez le cheval reste un défi.  De 
plus, lors d’une fracture, le membre fracturé doit rapidement être « remis en 
charge » c’est-à-dire qu’il doit pouvoir rapidement supporter une partie du 
poids du cheval pour éviter la survenue d’une fourbure sur le membre contro-
latéral.  Si les incroyables progrès des soins vétérinaires permettent de nos 
jours de sauver de nombreux chevaux ayant subi une fracture de l’euthanasie, 
le coût du traitement est cependant relativement élevé, à cause du prix de ces 
nouveaux procédés surtout lorsqu’ils impliquent de la chirurgie. 

4  Premier cas 
En 1982, alors jeune homéopathe, fraichement installé, je reçois un homme d’une 
soixantaine d’année, pâtissier de son état. Il arrive poussé par sa femme dans un 
fauteuil roulant, accompagné d’une odeur peu engageante. Diabétique depuis 

ASA 
FOETIDA
Le mystère de l’herbe 
aux chevaux
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une dizaine d’année et peu enclin au régime, il souffre d’une artériopathie des 
membres inférieurs ayant entraînée l’apparition de maux perforants plantaires. La 
radiographie est affolante avec une partie des métatarses qui a disparue et ce qui 
reste des os, en grande partie rongé. Il est à noter que ces maux perforants sont 
influencés par la mise en charge du pied contrairement à la gangrène.
L’examen est épique avec un bon quart d’heure pour décoller des pansements 
imprégnés de sécrétions nauséabondes.

« Docteur, un ami m’a dit que vous faisiez des miracles avec vos granules, 
qu’est-ce que vous allez pouvoir faire pour moi. J’aimerais tant remarcher. Vous 
savez, je suis le pâtissier d’Aigues Morte et les gens venaient de loin pour 
acheter mes croquants dont je suis le seul à posséder la vraie recette. »
A vu de nez le pâtissier doit bien faire dans les 130 kg et je ne vois pas comment 
équilibrer son diabète. Mais son aspect vultueux, avec le nez et les pommettes un 
peu peu violacées me ramène à ma fraiche lecture de Miss TYLER.

A cette époque, les homéopathes “unicistes“ avaient leur pharmacothèque. Aussi 
je vais chercher mon flacon d’ Asa fœtida 200k. J’imprègne quelques granules et 
lui demande de les faire fondre dans un quart de litre d’eau, et d’en prendre, après 
avoir tapé le flacon 10 fois, un verre à liqueur tous les matins.

Je le revois un mois après, hilare juste soutenu par ses béquilles : « On ne m’avait 
pas menti, vos granules ont fait des miracles ! » Il enlève une chaussette, sèche, 
puis une simple gaze, presque propre ! Le mal perforant dans le quel un enfant de 
5 ans aurait pu rentrer son poing ne fait plus que la taille d’une pièce de 5 francs 
!
En plus, dit il, « je me sens dans une forme que je ne connaissais plus » et il pose 
un grand sachet de ses fameux croquants devant moi.

Il faudra 3 mois pour que le pied soit complètement fermé et que le pâtissier se 
remette à marcher sans béquilles. 
Il a vécu 20 ans sans autre complication locale et c’est comme ça que dans une 
dernière visite à son chevet, il m’a légué sa planche à pâtisser !

Deuxième cas
En 1985, je reçois une femme d’origine polonaise, bavarde et truculente mais 
dans un triste état. Elle a été  opérée pour un cancer du sein gauche et après 
ablation on l’a confiée à un chirurgien plastique pour reconstruction par lambeau 
de rotation dorsal et abdominal. En fait de réparation, elle est depuis 3 mois avec 
un énorme trou sous la clavicule au point qu’on voit la clavicule et l’articulation de 
l’épaule.
Il n’y pas de douleurs, mais un suintement continu, transparent, inodore. 
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Aucune solution thérapeutique proposée par un chirurgien injoignable…
Très religieuse, elle est prête à se laisser mourir vu que le seigneur semble la 
rappeler …
Et on est reparti pour l’herbe aux chevaux.
L’énorme trou se refermera en 6 semaines.
A noter que par la suite, le remède de cette femme aura été Lachesis.

Troisième cas
En Juillet 2005, je reçois une jeune fille opérée pour allongement des fémurs 
avec pose de fixateurs externes. Le côté droit a bien cicatrisé, du côté gauche 
très peu d’ossification et impossibilité d’enlever le fixateur externe. 
Il s’agit s’une jeune fille pléthorique, d’un optimisme sans faille rappelant Sulfur : 
Elle risque l’infirmité, mais tout va bien ! 
Sous Asa fœtida, en un mois le niveau de cicatrisation a rejoint celui du côté droit 
et permis l’ablation du fixateur.

Quatrième cas
En 1992 je reçois un appel d’un de mes patients, intransportable. Il a eu un acci-
dent de moto sur une route de montagne. Sa jambe a été prise entre le pare choc 
de la voiture venant en face et le moteur de sa moto. Le chirurgien après avoir 
extrait 7 cm de débris de fémur à l’état de poussière, décide de garder les gros 
morceaux et de poser un fixateur externe. 
Après un mois et demi, aucune cicatrisation, l’appareil circulatoire ayant été broyé 
lors du choc. Il m’appelle à tout hasard, vu qu’on lui parle d’amputation. Je lui fais 
parvenir une dose d’Asa fœtida. 
Six semaines après, je le vois en consultation à mon cabinet. Il a encore son fixa-
teur externe mais les tissus mous sont cicatrisés et l’ossification va bon train.

Cinquième cas
La semaine dernière un confrère Parisien, homéopathe de renom, me dit quand 
je prends des nouvelles de son épouse qu’elle est ennuyée, suite à une interven-
tion faite mi décembre sur un épithélioma du dos de la main. L’intervention s’est 
bien passée mais elle a attrapé une infection nosocomiale à corynebacterium 
multi-résistant. 
3 mois après en dépit des antibiotiques, la plaie est ouverte et continue à suinter.  
Asa fœtida 200k dilué, 3 fois le premier jour et une fois le lendemain.
3 jours après je reçois un e.mail : 
C’est bon ! 
Le remède : Asa Foetida
Originaire d'Iran, l'ase fétide est naturalisée dans plusieurs régions tempérées 
d'Asie. 
« C’est une gomme-résine obtenue en perçant la racine vivante de différentes 
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espèces de Férula; famille des ombellifères. La nôtre est NARTHEX  Asa foetida 
». L’huile fraîche est réputée « pour n’avoir pas une odeur déplaisante : mais quand 
elle est décomposée, elle exhale une odeur d’hydrogène sulfuré »(M .TYLER)
Kent parle d’un usage populaire, il est supposé être un préventif des maladies, 
d’où l’utilisation dans les écuries. Il est dit que des morceaux de « fœty » comme 
ils l’appellent, étaient placés dans la ration de céréales du cheval pour éviter la 
maladie. Et il ajoute « qu’il a été employé par les profanes comme remède des 
défaillances de l’hystérie, et tous troubles nerveux et que cet emploi est justifié 
par l’expérimentation ».

Symptômes

• Ulcération superficielle étendue de la cornée
• Ecoulement de pus nauséabond provenant du nez ; avec ca-
rie des os.
• Gonflement de la lèvre inférieure.
• Sensation d’une boule s’élevant jusque dans la gorge, prove-
nant de l’estomac vers l’œsophage.
• Gaz sortant par en haut; jamais par en bas.
• Estomac : Si vous n’avez jamais vu un cas typique d’Asa fœ-
tida., vous vous demanderez d’où peut sortir tout cet air. Il en 
sort en quantité.
• Douleur et sensibilité du tibia presque intolérable la nuit.
• Palpitations nerveuses avec pouls petit
• Spasme de l’œsophage comme dans l’hystérie.
• Les intestins s’enroulent, se retournent, comme si le péristal-
tisme s’était inversé.
• Selles aqueuses de la plus écœurante odeur, profuse et ver-
dâtre ; gaz fétides ... l’odeur fétide de la drogue peut être regar-
dée comme faisant partie de ses « signatures » ... 
• Affections périostées finissant en ulcères, si sensibles que le 
malade ne peut tolérer aucun pansement ... (Clarke)
• Affecte surtout le côté gauche.
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Diagnostique différentiel

Pour moi le remède le plus proche est Hippozaïnum préparé à partir des excré-
tions nasales d’un cheval atteint de morve. (Ozène du cheval).
Mais Hippozaïnum atteint plus volontiers les glandes et les tissus mous. Les ul-
cères font souvent suite à des suppurations et on n’a pas le côté dévascularisé de 
Asa fœtida. 
Conséquence : les lésions siègeront plus volontiers sur des zones recouvertes de 
muscles comme la colonne vertébrale.

En conclusion

Le nom des remèdes, comme Asa fœtida ainsi que leur surnom popu-
laire, comme l’herbe aux chevaux sont souvent révélateurs. 
Si la chirurgie réparatrice, le nursing, brefs autant de soins inacces-
sibles en dehors de zones privilégiées peut améliorer le pronostic de 
lésions délabrantes, j’ai pu constater qu’Asa fœtida faisait aussi bien 
pour le prix d’une granule. Il est vrai qu’en homéopathie, l’investisse-
ment est humain, avec de gros efforts de la part du médecin pour ac-
quérir les connaissances qu’exige une pratique efficace.

Laissons à Hahnemann le mot de la fin :

“ L’idéal thérapeutique consiste à rétablir la santé d’une manière rapide, douce 
et permanente, à enlever et à détruire la maladie dans son intégralité, par la 
voie la plus courte, la plus sûre et la moins nuisible, cela d’après des principes 
clairs et intelligibles.” (Hahnemann Traîté des maladies chroniques) 
• Dr Yves Maillé
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Suite et fin de l’article commencé dans la Lettre N°39
« L’action surmonte le doute, que la théorie ne peut résoudre » cette citation du frère 
Elbertus illustre l’ouvrage du professeur Raymond Lautié docteur es-science, 
éminent nutritionniste qui publia en 1988 le traité de Magnésiothérapie, duquel le 
présent article est inspiré. Le Pf Lautié était directeur scientifique de la Fondation 
Ceredor (centre de recherche et  d’enseignement ortho biologique) ; sa précieuse 
érudition a été transmise grâce à l’enseignement prodigué par l’association VIE et 
ACTION présidée par le Pf André Passebecq ; cet apport grandiose pour la 
naturopathie est à la source de bien des connaissances actuelles en hygiène 
nutritionnelle. Les expériences du Dr Jacques Loeb confortent la pratique médicale 
de René Quinton : le Dr américain Jacques Loeb (1859-1924) a été chef de la 
section de physiologie à l’Institut Rockfeller ; il est partout célèbre par sa découverte 
de la parthénogénèse expérimentale dès 1899 ; dans ses premiers travaux 
complétant ceux de Herbst 1897, il obtint le développement complet d’œufs vierges 
d’oursins. Parmi toutes ses très importantes recherches,  les plus intéressantes 
pour notre sujet sont celles qu’il fit sur les puces d’eau : les Gammarus pulex. Cette 
puce vit fort bien à la fois dans l’eau de mer, dans l’eau courante des rivières, dans 
les mélanges que l’on peut faire avec les deux et dans une solution saline, véritable 
eau de mer artificielle comportant seulement  les éléments suivants : d’une part les 
quatre cations (Sodium ,Potassium,Calcium et magnésium) et d’autre part les deux 
anions chlore et soufre. Jacques Loeb constata que la suppression successive de 
l’un ou de l’autre de ces éléments  fournit  des solutions de plus en plus toxiques 
pour ce crustacé ; par exemple la solution uniquement composée de Chlorure de 
sodium lui est nocive ; il en est de même pour une solution ne contenant que 
Potassium  et Sodium, ou uniquement calcium et Magnésium; au contraire le 
mélange de ces deux groupes ioniques est favorable surtout si certaines proportions 
sont respectées ; concluons que pour le gammelus pulex la tétrade cationique citée 
plus haut est nécessaire de même que la di-ade anionique. Toute solution ne 
contenant qu’un seul de ces ions lui est plus ou moins défavorable. En matière de 
nutrition, la nature nous fournit toujours des aliments contenant un cocktail d’oligo-
éléments ; mais  quand nous consommons par exemple un sel purifié, un sel 

LE  MAGNÉSIUM, CLÉ 
DE VOÛTE DU MONDE VIVANT
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constitué uniquement de 
chlorure de sodium, nous 
absorbons un produit artificiel 
très déséquilibré qui risque de 
nous nuire car, notre organisme 
–pour qu’il le tolère – doit 
puiser dans ses réserves 
minérales pour le 
complémenter et corriger ses 
méfaits. L’effort que nous 
demandons à notre organisme 
à ce moment là est en fait 
préjudiciable à notre santé. Les 
travaux de Loeb et bien 
d’autres ensuite doivent nous 
rendre prudents quant à la 
consommation de substances 
ultra purifiées, ultra raffinées.  
Retenons bien qu’un sel pur 
n’est pas un sel « naturel » du 
point de  vue biologique ;  son 
raffinage excessif le prive d’un 
grand nombre de ses qualités 
et même le transforme en une 
substance plus ou moins 
nuisible. Ce qui compte en 
vérité ce n’est pas lui seul mais le complexe dans lequel il est inclus, chacun de ses 
associés le corrigeant, l’améliorant et exaltant ses propriétés. Les sels purs de 
magnésium auxquels on a accordé tant de vertus ne sont vraiment protecteurs 
dans un organisme que si celui-ci est pourvu en magnésium par des aliments 
magnésiens en quantité suffisante ; il ne suffit pas de solutions magnésiennes très 
simples comme les a imaginé le professeur Delbet, mais complexes conformément 
aux résultats de Jacques Loeb. Le succès du Plasma de Quinton et son efficacité 
supérieure aux remèdes de ses prédécesseurs me parait provenir du fait qu’il 
n’utilisa pas une solution de chlorure de sodium pure mais de l’eau de mer isotonique, 
prélevée en des lieux bien particuliers,  véritable plasma sanguin qui respecte les 
Globules Rouges et  dynamise les leucocytes (globules blancs) dans leur rôle 
d’éboueur de l’organisme.

Magnésium et instinct de maternité : « une chatte et ses chatons. »
Ce titre signe un propos du Dr vétérinaire Henri Quiquandon, pionnier de 
l’homéopathie vétérinaire tiré de son ouvrage : « Douze balles pour un véto ».Si une 
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chatte carencée en magnésium met bas des petits carencés en magnésium elle a 
tendance à les abandonner :                                                                                                              
1) si cette carence est corrigée pour elle et les siens, elle adopte ses petits.                 
2) si ses petits sont toujours carencés mais que l’on introduise des chatons d’une 
autre portée mais équilibrés en magnésium, curieusement elle abandonne les siens 
et adopte les autres…                                                                                                                                          
3) si les siens sont toujours carencés en magnésium et que l’on introduise dans sa 
portée des pigeonneaux équilibrés en magnésium, elle abandonne ses chatons et 
adopte avec gentillesse… les pigeonneaux !!!
Pour conclure et apporter quelques éléments de réflexion au sujet de l’étymologie 
du nom Magnésium : plusieurs siècles avant notre ère, le nom de magnésie désigna 
diverses villes antiques en Asie Egéenne et dans une presqu’île thessalienne. Parmi 
elles, on site en Lydie la citée de Magnésie aux abords du Mont Sipyle au sud de 
Pergame, région où on extrayait des oxydes de fer magnétiques qui plus tard 
servirent à la fabrication des boussoles. (En Grec magnès signifie aimant.)
La beauté des paysages vivants, nous la devons aux chlorophylles et aux 
xanthophylles. Ce sont elles qui colorent à l’infini les feuillages du printemps et de 
l’automne ; qui en toute saison, renouvellent et multiplient les charmes de notre 
environnement. Rendons grâce au magnésium d’intervenir dans ce miracle continu 
parce qu’il appartient à la molécule chlorophyllienne qui donc nous offre une 
bienfaisante chromothérapie verte. • James Forest,  herbaliste ;  enseignant à 
l’Ecole des Plantes médicinales
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Faible et lent à répondre, au moindre effort il tremble.
Gorge et bouche surtout sont ses sphères d’action.
Muqueuse humide et soif s’y rencontrent ensemble,
Epouvantable odeur, forte salivation.

Un métallique goût, la gencive est saignante,
Langue enflée et gardant l’empreinte de la dent ;
L’amygdale est atteinte et l’angine est fréquente ;
Diarrhée aqueuse et verte et ténesme souvent.

Il ne peut regarder la lumière brillante,
A autour de la tête une bande serrée ;
Aucun soulagement par sueur abondante,
Des douleurs dans les os et la région sacrée.

Coryza irritant, la narine ulcérée ;
Des oreilles, des yeux jaunâtre sécrétion,
Aux règles des caillots, intense leucorrhée,
Du muco-pu encore dans l’expectoration.

Nocturne aggravation et note luétique
Sont les signes majeurs de tous Mercurius,
Solubilis, vivus. L’angine diphtérique
Brillamment répondra plutôt à Cyanatus.

Septième « poème » 
pédagogique, extrait 
des « grands remèdes 
homéopathiques » du 
Docteur Michel Medvédeff

MERCURIUS
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Impossible de voir le film Hope, sans vouloir écrire un mot 
sur ce film, sans vouloir prolonger le message de ce film. Et 
pourquoi me direz vous dans la lettre de HSF-France ? Ma 
réponse est que tout est lié. Nous ne pouvons pas intervenir 
en Afrique sans connaître la détresse que vivent toutes ces 

personnes qui doivent fuir leur pays . Fuir l'insécurité, la guerre, la misère, fuir et 
aussi espérer. Ces personnes espèrent un avenir meilleur ; pour certains c'est le 
désir de faire des études, pour d'autres c'est l'espoir de subvenir aux besoins de 
leurs proches, restés dans leur pays.  Alors quel drame quand c'est la mort qui est 
au rendez vous ! 
Ce film permet  une prise de conscience de ce que peuvent endurer ces personnes 
prêtes à tout quitter. Ce qui est extraordinaire c'est qu'Il n’y pas un seul comédien 
professionnel dans Hope, tous les interprètes sont des migrants qui n’avaient jamais 
joué dans un film avant : "Tous ces acteurs apportent une authenticité que je 
n’aurais pu obtenir autrement. Ils sont arrivés sur le tournage avec leur vécu, leur 
gestuelle inimitable", déclare Boris Lojkine. Pour les deux rôles principaux, le 
réalisateur a arpenté les ghettos de migrants en Afrique à la recherche de la perle 
rare. Les deux acteurs principaux sont donc des migrants comme les autres qui ont 
apporté leur expérience au rôle. Pour raconter l'histoire je me permets de retranscrire 
la critique de Télérama que je trouve très juste « Hope — espoir, en anglais —, c'est 
le prénom de cette fille dont on ne saura pas grand-chose, sinon qu'elle fuit son 
pays, le Nigeria. Et qu'elle s'accroche en chemin à Léonard, un Camerounais, com
pagnon de hasard et de calvaire. D'abord méfiant et embarrassé, le jeune homme 
tombe peu à peu amoureux. Ce couple de migrants, d'amants naufragés, le 
réalisateur Boris Lojkine le suivra jusqu'aux portes de l'Europe, cette « terre promise 
», ce mirage pour lequel on accepte de tout endurer, le viol et la prostitution, la faim, 
l'épuisement et la peur. Du désert aux côtes marocaines, leur odyssée dresse la 
carte d'un monde radicalement hostile, balisé par des ghettos mafieux, peuplés de 
passeurs sans scrupules, de petits parrains quasi esclavagistes et autres loups 
engendrés par la misère humaine... L'histoire est aussi dure, aussi tragique que ses 
héros sont attachants, magnifiés par leurs interprètes sensibles, Justin Wang et 
Endurance Newton"
nous apprenons aussi ,même si la scène est très pénible, quels sont les rites  
auxquels doivent se soumettre ces jeunes femmes » 
J'avoue avoir souffert pendant ce film, tout en gardant au fond de moi l'espoir que 
les situations étaient exagérées, mais cette projection était suivie d'un débat 
pendant lequel une éducatrice italienne,qui travaille auprès d'immigrées nigériennes, 
a confirmé que le film relatait les récits  faits par les femmes.   
Un film à voir pour comprendre ces drames humains et bien sûr sortir de nos tours 
d'ivoire • Dr Martine Durand-Jullien

A VOIR
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